Inauguration officielle de l’Année du Centenaire

Présidente confédérale

Turin, le 8 mars 2008

Du numéro spécial de Unione de MAI 1959 :

« Je repense au dimanche 31 août 1958, à cette cour Dominique Savio de la Maison Mère des Salésiens à Turin, remplie de façon invraisemblable, à cette foule de milliers d’Anciennes Elèves des Filles de Marie Auxiliatrice accourues de chaque région d’Italie, de l’Europe et du monde, à ces conclusions du Congrès scandées dans les diverses langues, comme si une nouvelle Pentecôte se faisait, et je considère le long chemin parcouru par cette organisation. Si tel est le cinquantenaire, que nous réservera la fin du siècle ? C’est don Guido Borra qui écrit.

Voilà ce que nous a réservé la fin de ce premier siècle de vie de notre Association. Nous tous, ici, autour du Successeur de Don Bosco et de la Mère. La Pentecôte de fin de siècle nous touche.

« Nous chanterons alors le « Carmen Saeculare » ( continue l’article) dans lequel, non seulement le peuple et les Nations acclameront l’Auxiliatrice et Don Bosco, mais toutes les familles seront imprégnées de l’esprit salésien qui se diffuse et s’universalise grâce au mérite des Anciennes Elèves ; cette mission magnifique leur est confiée ! ».

Cette manifestation d’aujourd’hui est notre « carmen saeculare ». Et la joie est si grande que – comme les apôtres sur le Tabor – nous ne voudrions pas nous éloigner de cette tente.

Mais nous devons descendre du Tabor. La vie, la réalité, le défi nous attendent. Pour continuer à être le sel de la terre, pour continuer à donner de la saveur aux choses, aux vicissitudes, aux événements. Pour donner une main, ou plutôt nos mains à cette humanité qui apparaît comme désorientée et perdue et ne sait à Qui s’ancrer.

Ce n’est pas par hasard que chacun de nous est sur la terre. Notre vie a un sens qui se joue dans le contact avec la réalité à laquelle nous devons apporter notre contribution d’Espérance. Aujourd’hui plus que jamais.

Et maintenant, en vous renvoyant, nous disons : « Et si ceci est le premier centenaire, que sera le second ? Nous n’y serons pas, ce jour là. Mais tout ce qui arrivera dépendra de nous, de notre capacité à incarner, dans notre existence, les valeurs reçues, au niveau personnel et communautaire.

« La Madonne Auxiliatrice a tout fait et tout se fera par votre intermédiaire, oh Anciennes Elèves. (encore du numéro spécial de Unione de 1959 : don Giorgio Seriè).

Considérez-vous comme aimées de Marie et messagères de sa gloire ».

Et le nouveau siècle de vie qui s’ouvre pour l’Association sera - comme le souhaite mère Antonia – riche des surprises de Dieu.
Avec le cœur plein de joie et de gratitude, renforcé par tant de messages influents, programmés et … prophétiques, nous avançons vers la conclusion de cette journée très intense.
Une journée qui peut n’avoir qu’un seul nom : Magnificat.


Oui, chantez avec moi, dans votre cœur, le Magnificat pendant que, officiellement,

j’inaugure

l’Année centenaire de notre Association.

Carolina Fiorica
Présidente Confédérale
